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S'adresser i)our tout cc qui concerne Ies reclamations 'et 1� r'e,da:etio� au bnre��,u, place, !iV i\I�rfyr,
..

�
-,

- ...." . '; �

" .

co�w Sauvage, 25; a Verviezs.

. '.

A.BO�NE\1E0TT, payable ANTICIPATIVEMENT pour toute

/'
On .�'abo�n.e-.' et OD! peut se procurer,'· des journa�' A utili: .

l a B�lgi;1ue�n an .... ' . . ... -.. t· • I. !t: toOoO '''\ .�Oft.C!ch,et�J· I!.EWpAA,,! , rue de la Ohapella, 21; 8 Ensival 10 -al

idarn. SlX mOIS. ' ., ' _. . . ." . • -.'
11,..,

. e a '/ec lon ;'610, epinster , local de Ja consommation; a. Dis, In,

Pourl'et.ranQ-iw,l,eport',enl'us, . ,'. I
,-'-. ,,' chez J.tmUTENAN-T, ruedu Marche ,et chezH. THyg rue

On s'aborme et on peut se p1'0G,Urel' c1:sjoul'naux u Vervlers : 'NI TOUS' VOU'I!Q'.N·.,S �,',E,;X� ifR.C1,�l?, -N.O·S 'D:R',_,AITS'., �'..
' Haut-;Vmave, 4; it Bruxelles, chez SAC.RE-DpQuEs:rm,· libiaire,

.

"chez P.'B,t,A.GARD-GIT.I.,ET, I', St-Antome, H, BR,_A-GARD, r. de I, i � � �f!.J - l... :a 1 U et chezL. VER¥I?��N, rue Haute', 127, a Gaad, cnez Verbsu-

.Uison, 112: DELyOUR, r. pes Vietllards. 3�, au.l,ocal:du Gr2upe, I, j'" I •

'," veren, neue Belgr,ad�, ,32. On peun.egalerhents'abonnef aux .

cour Sauvage, 23, LEDENT;. r. d,e,la Halle et cl;e��. PI:"���, I" ,'('
buc.e�u� de,� p�st��. n �eTa preleve 20 c.-en plus sur les ahonne-

rue de Dison, 54:, a Gandch�_zVandel'llLllst,rne S"..,,_auyeur, 200, , _

m.eItts encaisses a domicile." .,', ..

�.-;ms: • "'w_=
'

.... -n 'w �...:::=-� ..� .",.". '. ' ,#� .1 , , •
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t\SSOClA.T,LON- HT\'il.,�ER_�ATION'C\LE DES Il:cnx; it.I�llr�llh� de l'engrais. ·de l'hu- .

pour tcilite�' recompense , .on' lui ,profJi- ,prom�1l�l'ait ce.s'f·'conquetes'. >

•

,

midite. de I'esnace. Et le reste! Le reste g ue I'insulfe.
t

•

-: '. : Hecueillons . precieusernent
-TRAv AIL1J�UHS. . est sarcle ou foule aux pieds. 'S'ils pou- Si un jour le proletariat '�vl/ent a: tenir aveux earacterist.iques. ,

sent sans qu'on y prenne garde, on, Ie pouvoir autour duquel ' la bourgeoise '.' .' �( La Commune a Iutte jusqu'a la der­
en profitera ; S'ils pcrissent, on ne les chancelle malgre vos injustices, spyez . 'I�U�.r� )le�re, avec' la plus eflroyable
regl:e�tcra pas.

-

�ans crainte, bourgeois �g01stes, le peu- 'ener�:le-:'», '
' ,.

.

'"

J

L'horticuiteur a atteint son but , sa ple ne sera pas .vindicatif, mais . il sera
'J

« Gc, ,n'<;,st pa�,'Je pardon' qu'ils solli-'
repntation est etab] ie. j'uste.'

"

-', citent. .. " lis reviendraient en France
Et Ies represcntants croient CI,IX aussi ':CegaJite ne sera plus un.vain mot. '. tclsqu'ils etaient alors. ;)' . "

etrc ddJarqucs au Piree qLian,a ils 'se Non l'egalite'tltopis�te, ma:is I'c'gaJitc \ .:Evid�mment, M. Ie rapp-orteuf entend �,

soot occllpes des fa vorises du sort�, de hnmanitaire. celle que: 'vons ,voudriez bIen )al,�ser dans saceUu[e Blanqui, peu
celIx qui, par leur fortllne� peuventaller vous-memes si vons �Hdez I'e courage de tent.c

..

d lln�lo:�r� une gr�ce queIconque,
puiser Ia science, dans les universites. detacher vos �;i'ls intt�rets de' vos t�ons- et, qUI sortlraJlt de Cla'irvaux sans avoir
lIs ont en· eHet parle nux ycux. ils ont clCnces. .... Z. rie,l� �'b:a.ndontle \ d� ses lprineipes� (del
content,e on mecodtente le corps des, let- """-a>(�(E# C"..

qu 1.1 e_talt ». 'au moment de' sa derl1iere

tl'es� rl13is Ie pet1ple� la -masse, q'u'a-t-elle -

.

> inca_ree�...atiim.
- t'

retire de crUe profusion de - belles
.

-

Ii. Leblomi et, ,son' rapi}ort' f, Un' dernier aveu ! « 'On gr�nd nombre
phrases? de p'CI'sonnes ·redoutanl les- denoncia-

L'E'- lll't'
Rien 1 absolument "ien.

Le, iournal les DROI'{,$ DE L'HOi)Um a tions qnt fui �l;etfan{!er. Parmi'erles se
. fY'� 1 6 '

d' public dans son N° duo 1-2 avril' un rap- b
U

.

-

g bY, I
'!oJ

,
11 esf indispensable sans doute -e s OC� tw�.verit eaucoupd'ou vriers i�nteHiO'ents

I
'

h
., port de Nt Leb'lo,nd slir l'arnnistie. nous ' ,

. �

Lcs'rcol'escntau-ts d.u 'p,eu pIe .. ',_ ce,n�i- Cll p.cr d {] pain.i ntellect�lel de r uma
..

mte ' e��,r-es par, la m.,isere .. '. « f/-industri�e pa-'
t d

-

� donllons ci-alH'es Ie'. commentaire qu'a '

taires vien ne.nt de dlscuter et d ancllns. m31S on cvraIt en meme- temps .Jcter f' . ,rlSle�ne est prn'ee de leu}! intelliaence
,,,

,

I lId
- , ..

[ I ,alt ce Journal a ce snjet. .

.

.

'

t d I
. ..,

�

pr,:'�e.n-dent .�,7an�eliOfe.f (]l�e q�]� pell.<1 es. rega�
1

� ,�t�r �ellX. a qUI I l�anqll,e e e / e ellr act.vJle. »/ ' .

,

I)OSltlOl1 des lBstltuteLlrs pnma, Ires'. palO, lc ,entahle pal'� du 'COl ps. C,e ne Ne comptez, pas sur A." ins_i, mo'nsieur l'��-proe't�re,u� .Ee-
'

r d t d t ttl t
- pa:lnnistie. hI �-

d
Ils ont rr.rilpli nombre e seances par I son pas. os mots qm ��n en en -, es 0- - . on,_ ,vous Je COilstatcz '\,Olls-meItle

.

des discussions 'interminables sur la cot- I mac, Ii r('dame du '1oltde. L'arnrii£tie, pour cet estimable l'ap- l'in�ustrje ,par!sien'!1e -est �p-rivee de
- ;e��'

latio,n des grqdes academiql1e's�"ct ils ont Mhis non � que Ie travaillclu' soit sans porteu'r. djt cc jOIl!>nal « ne serai.t qu',mle melHe,ur� aIdes. Et vous dItes pour Coll�

eUI comm'e tonjol1rs Ie' talent
I ()e faire d,e oun�age, .qq'P mcure �le f�aim, q,u� ,ses faibl,esfe,: _.��1e( �f:.habilit�ti?l? des plus d6-- clure:

�
. . \ "

h:mques, pbras'es sonores , m�ls creus·cs I enfants aIfl.ent nus, peu llnporte! N es-
_

plorab.e� e_�ces, uner rlefarll,an,c�:.,.» . ,�((_ Qu'.on leu',· fer,me 'les .PQr-t(S 'de' In
'

'1 hlsuite dt?squelic$ 'heq'�courp'''�on� lI'HS:,- it prls 'OieH Impu"i't?I�Jt J/e savoit bi. pui (Itt �'-[' � � r.;':der.?� d� r:� r!!-Qd7',�e na,.. !e� Fraa�e.) .

" ,- _ J

-contents� quelqu�s-ll�1S sont ,satlsfa�ts .. "
non la professlqn d, avocat £�ra hbre ! p�r,?e �a:. d �cc�JClIlII la gra, e· me�ure

, tes DRt>rrs, D.E, L'HOliM'E', ava. ie11t /prevu
.

A">res ces tours/de forc('� les deputes, MM. les (kputes� vous etes tOllS' des de 1 a[!ln�.sl,le. .,

. I
aur�nt bien mel'iteAe la patrie� c.t pour- hortienltcurs d'e: position. Yous de\Ticz, Et savez-�ous �o.urql�OI', M Leblond, votr� conc uSlOn;

,
_

.

runt eiltiW\ouir de quelqu.es- _heures de ne pas meconnaitre que' Ie people et que n� p�l�t pas I ac.cl1-eIlh:: (A��n de .n,e pas '" �-'",_··_-...."."ry...=--_Gl3Iljlll!rl1!Di'l--"__':-c

tran-ql1illit� et de paix': Puisse'nt ces heu- \ous-memes pre!'er�z .

Ie jal'din�er qui revc.Il-ler les, hm.nes decha]�ees, "les .l�es-. . Petite stal.istique. ,curl·ell�se'
res et'rc eternelles! ' donne ses SOInS lndlstmctcment a toutrs J

sentIments a peme ass?np!:s: )� ..

La re,p'rcsentation soi-disao.t natiop-ale les /plantes de son legumier, a celLli qui Comrne d�l?S �o.u� reqUls,l�<?I�e, cet-e�- �

11 a �te publie rece-mment en France nne

m'e fait l'ellet d;un- horticu�teur ,qui .cul- ell favorisc qhelques unes' au detriment procureur i.alt rldlCl�lement mte��'elllr stat,istique qui parait Y C!:voir ,prodllit Ul)e

ti,"e;des oiO-llons pour une exposition 'ou' de In massel -et cela a seuie fin d'cblo-uir I,es 'pop�latIOo,s au-ssl' rurales q.u Igno- profoncleimpressic)ll:'
jl espel'e"rceevoi_l': lao m,cdiii,lie en ver- et de tromp.�r. 'Et c' es� �ependant. ce !�nTtes ;"�ln� V�lJt p.as e{ha):er (( ,ces bons

. C'est 10- statistique des- religieux- et des-

meil. La scmence est Jetee sur la terre qlle VOllS faltes:Vous meprlsez Ie peu_pte paJSan��») II d.e�lal e que « Llan� n�s c�m- religieuses,.qui,y ont e_tabli leur domi�ile� ,

parfaiten�eot labource et rll�nee. La_"le- . �e tra\'�il-!eur � OLl .d u .�?ins vous �ffectez pa�n�s,}a, p:,nsee de pardon n a·.p,�s JUs-
-

.

Elle porte it 108,IlO personnes, la popula-
vee se faIt, que_lques.uns sont rODustes a �on egaI'd Ul,le m.dHfer�nce qu� cO,u- qu 1�1 P'-'Il:lI eL)� ,- . �;'. tl?� 4es 14,030 eta�li�sements c�)ilgrega-.

- 'et s'elevent rapl?ement �u desslls de I_a -Btl.tue plus qu une lI1farnH�� c:J.r c est un Pour 1m � pas de p-etl.t� n�oyens ;pl,met "mstes frangais. -.'
.

masse. Que fait cet hortlCultem: de ,Pa-. crIme.
'.

.

,.
.'

t,�llJ� en ceu,vr,e your, .f�lfe echouer
. I a rri-

_ peta�t un religieux pour 333 habitants.
�ade? .' .

"
"

VOIlS sau�Iezce-PCl1dal:t den:ontrer .ID IeUX 1:!Stl�)J- n heslte pas � la rep:)l]s�e,r dans . 0.11 s'�larme en France de la rapide mul-

Ne vrsant ql1 a la renornmee, esperan.t que. mOl", MM. les fmanclers et econo-: llOteret �( de toutes les hb,ertes que, tIphcatlO11 de l'engeance monacale.-

q u'Oil j�gera de �ous p�r quelq nes-u.ns, II mistes. � 9ue c'es-t l'o.u,v�ie,r q'u i es� Ie-perc (pre,tend�Ill' no,us �vons COl!q uise� ..
» ¥ais que devr(itit-on dir� en Belgique ou

.� n'accorde ses soms qu aux sUJets vlgou-' nourrlCler deja 30clcte tOllte entler.e, et L am)1IstlC, d a.pres M. J"elHond; com- -l� proportion est infin�ment plus grande.?'

� I e Conseil federal de la Vallee de la .

_ V'e;tire de l'Assoeiation Internationale
des, TravaiUpUl's' porte a la -_co��n{�iss�nce _­

de toutcs les sections et federations

qu-·.un cnnlq'es s!)ecial aura lieu' Je Di-
_..., t' •

manche 23 aVl'il� A '10 heurcs du matlI1,

CourSauvage� N° 25� ::\ yeniers.
.

-

"
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-

'-Ol'dl'edujour:- '

. Qtlestion imp-Qrtante.·
.

I

' .,

.

Le conseil.
p� S.·Priel'e 3UX- Section.s' d'enroycr

des del(�gues avec mandat in1pcratif.

, '"

MiHSj#

"".

Feuilleton du MIRABEAU:
N° 34.

'
"

,

connaissez: 0 vidllants chefs! i'impetuosite des �ous nuus ferons tuer sur Ie champ 'de ba- insurgee qui allait se trouve'r enTeloppee par
, Gaulois, 1 'agilite des Ib�res, et' l'achaI'nement � taille; ou bien tout sera repare et, dans ce der- UD eniemi: superieur en nomhre.
des Germains. En un tiers dejour les Romains nier cas, nous rejbindrons l'armee Thrace. '- Spariacus, apres avoir fait'" silencieusement
furent vaincus,. nous nous emparames 'de leur Gela dlt, il posta son, armee sur Ie mont quelques pas, s�approcha du lit de sa che1'8

camp joncM de morts, regorgeant de butin et Gargan, vers la pointe de laDaunis 'et attendit morte, prit sa main 'Clans les, siennes et d'une

.

Ia nuit seule nous empecha de 'ponrsui:vre notre l'enn'emi.' voix forte: '

victoire. Le COID'9at, un combat terrible, ne tarda - Je jure par t,OllS les dieuJr, par les divi-

.'Funeste victoire!' �'{?S malbeureu:x: compa- pas [t, s'epga:ger. nites infermiles, par Ie. Styx et les genies,gar-
gl1ons,.confiant dans leurs' Elucces., se jetel'en.t Glorieux Spartacus, j'ai vu ce jour la celui diens des serments,' par cette martyre de la

sur l�s 'provision5 des Romains ; ni les viq,nde's, q,ui fut ton coll�gue et je rai vu· digne dt: toi. cruaute -romaine, je jure que les Gaulois" se- .

ni les vins ne furent epargl;les; malgre la d�- .

Il combat�it toute la journee au premier ,ront venges et que mOll freTe Crixus aura des

fense de Crixas, ma.1gre nos exhortatitms, les' rang, et tua plus da dix enI?emis' de 8�, �ain; fun-eniilles dignes de lui!

imprudents s'abandonnerent it l'urgie et Ie taut qu'il vecut, la victoil'e fut incer�aine. Ainsi parla Spartacus au milieu d'un silence
"

camp retentit du bruit des GOUp�S qui se heur- Vets la onzieme' heure Ie carre_§Lu d'un.@' ca- generaL Ensuite il se leva, don'n� des ordres

taient d�s rires ,hruyants et des chants cle,joie. tarlUIte lui brisa la poitrine; il tomb:t expirant; aux chefs ehortit avec Publipor pout visiter

Pendant oe, temps, Gellius anit rallie ses ce fut comme 1e signal de la defaite. A ce'mo- Ie camp.
'

legions �ur les l;tauteun, �t de nouveau les
.

'ment nos combattants se debande��ent; la' ba- .' EJ.1 ce moment il vit venir a'lui Vindex et

langa;it' contre iHHloS,. ,Surpris, desarmes, les taille degellera en maSsaCl'e et nous nous Belgius triste e·t'pale- s'i'nclina silenCieusement.

uns'ivtes, les autres moitie endormis, le.s vimes forces de fuir ��u champ de bata;ille, po.VI' Yilldex il se soutenait 3" peille tant it

notres n'eurent que Ie temps de fuiren desordre /emportant Ie cadavre de Cl'ixus, mais aban- ,etait a�cable de fatigue, d'ludignation �t de

pendant que les Romains acharnes a leur d.onnal1t tout notre butin, le� trophees de' no� doulerir.
.

pOUl'suite les ego,rgeaient dans les tenebres� prer?ieres victbires et 20,000 morts. 0 Spartacus s'eQria-t·il, pa.rdolllm·moi de

Al'rius ,vint aussi c�ntre :p.ous. Al0TS Ci'ixus A grandes' marches nous sommes venus ver� t'avoir quitte j'aYais cru ....

nOlls' reuiiit autonr de hli : vons, Ge.Ilius al'l'ivera peut·etre demain. - Viens, lui dit Ie chef supreme.
Nons avons .eommis une grande. Jaute ep., Ce recit constt�rna \l�s �hefs. A tant de mal-

"

-

Spartacus visita d'abord ses fideles Thra:,ces,
nOllS separant de SpartacM.s, n0US dit-il, et en heurs 's'ajoutait l'apprehensiou, _d'an malheur 'ord.onnaaux sentin-elIes avanceesd'abandollnel'

manquant, de raison et d'e vigilance; au mains p'l us grand : l'arrive�.de Gellius s'aJoutant aux' leshauteurs et de se replierjusqu'au camp, en

ne faut,-iJ pas que nous manquions de,cour�age. forces �e Lentulus) mettait e� c1angerJ'armee ,a�ant duquel il commanda de ereuler un'fossa

-,--

LES TNSURRECTIONS SOClALES:

LA GUERRE DES' ESCLA)lES.
CHAPITRE VIII.

Funerailles et Victoir2S ..

_ Urixus? .. vingt mille?.; repeta machi­

nale}llent Spartacus. Tout it coup il se releva

'et �'une v6ix etrangement calme :

.

_ Sestus, veille. 3, ce que nos in,fortun�s
allies 'soi-ent regus dans nos tentes!

Parle Castus.
--... Nous avions traverse la Lucanie dit Cas­

tus, nous dirigeant vel'S Ie Samnium lorsque
nos �ClaireUltS nous apprirent la Ip.arche offen­

sive au Consul Gellius, et du pre-tellr An'ius
avec une puissante armee.

Crixus nous fil; camper sur une eminence.

Gellius nous 'attaqua bientot, deux fois 're­

pousse en ttois jours, il voyait ses soldats

mollir. OriXllS profita de ce moment. Vous

.,

,'r

/
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Depuis i84ll, date du premier' recense-
t
core-evident 9ue plus .s�sfac'�·iL0S ani-out I sique" \'o�dr�it �ra?sf?i'mc.� e.n. UUER�I' ') eprt)uv� ,a, Ie battre, ne prouvent. Ia res- ,

/ mefit oilieiel desordres-religieux dans notre ��e de\'cJ,oBP�,es, plus 1.1 P?,llrm' ,serHr 1 ?e :v�ur.Ol� nest, n a J�mal� ete et Q a , pOt�SaLlh,�e du meuble.
,

1

pays, Ie nombre des moineset nonnes aug- d agent.au rlcvcloppement d autrui et ac-\ Jamals pu.etre qtlC la sxcm.rn DE VOUtOlR.! Ce q,lJ II Y a de natural, ·de vrai pur
rnent0reguIier�ment de 4DO'par an. crottre le ca:pita�l materiel -et moral a! C'est Ie fh:,a.� d�, la bal3;nce,(��sG,ntie!Ie- sui�edans 1'lmpl'es�ion PI'ocillite. StH' n�tls

-

De 11,768 qu'il etait en U346,ils'elevait en t�'ansme�tre,?':", I
I.'

'

'," 'rnent, passif', incapable par lui-memo ,I, par lc.spcctacle d un acte anti-hurnain.
1866, d'apres i'annuaire statistiqll�;quivient : ,�!Oi:l de Il,ouveam'x' d'l'oits pOlU' l'indi- Illi'il;}C)in,aison�. que font lfice,hir comme ,\,'c't"st .

d'une part
"

d.onnem'cnt : notl'e'

d'etrepubli:ee'a �8,19G'" "

; "d,du : .�! 1', ,i' ••• : .. ,. ',",,, -; :, " a't1t,(jli�t.deyQjdsaceu'mule�Qi:m�'le meme
I e�p:irh_ah'it.ue parl'cducation a d'astres

,Pollr'1876,ii doit�tre 4e �2 mille, sanst' lo Le droit non plus- seukfllCnt 'a ,Ia'\' p����au OU� opposes .Ie�' uns aux 1.\,�l'lp:�s I r�,p�or�s ('nt-re, ,les !lOmrncs,_ �st p?�r
compt�r }Ie supplement conside�abl: q�linous'" satisfaction de ses be�o_i�s, p�,r, Jlapp{ile�� I daLl,S ?�S, p,lateaux.. d l(f�re.n�s, ,nps desirs, ! :�msl ?:.Il'� \�).l:s�,�, �)al' { U,f�ormalJte, d.u fait;
estarrn�e'�':Allem.agne" ,,'.,', I t',orrd:e �a.pr@pl'e actImt.t;, fl�1;l,lS, .lllS(}I�a :p�s CI'�H:'It��� �t? nos �oht'JO.ns,pour,tou: ! La pl,e�I�:I,C fo�� qne. n?tr� r�_gard �s�
..
Ce qUI fait que ,nons possedons. un rel;- I ce q:Il'11 SO,It eapabl� de tl'��:ad� a l� -s;�t·�s- .t �!re SOIl,t mo't,lv:e,s�., �l,eterrnll�e€�; elles I' tom.l?e �Ul l,]�\,��lI.; cic-J,:t.t.e�1 d,:l a pas ct,e

gleuxpour350_hablt,a�ts. -

.. :, factlon:de ses'qre�'o.I'Iil_'sa.�! .. m'oyel;},.d,e'.t,ac- !�n,ont rIel� '.dal,bltIa1l'�. {C Et"lh�m,_m�'1 a�ltIement "lttecte. C'cst
� daut_re, part

\,La Belgique' 'est deveaue l�' pays qui tlvit¢ d'autrui, , '

"
'

'

'... IIl�st pa� fibre d'ene pasrvouloir ee <l,tH '\< I� p�u,:r: ni)U:�, I}O!1S sent?,ns �ns,tmc-'
eO�l:pte I� ph�'s de moiaes. ,d(\ils'Je J)il0n9.� �
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'!I-'d "M' A:'l t· l..f' 1871' 'se'='besollls')) anmovendutravUI,ld'a.lt- saconstlt,lltlOnr,h,yslqueet mOrcl�,] v .1,-.1." < � II 1',
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t t d tt' t'd'" t" '1"'" conna'lssance p os' comp ete e orcra--
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. trlll,d ahot'd� all moyen e son p�'orn:e a aq, an
_ e',s� Ise e, ���.lu� �ce ,�. e, ;,', 'I \,'," �'
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t.ravail cnsuife. :',,', rendre �espon�,al�!e �Ie c'� qu II a pu"f�lr,e"� l��sme, tl,m�I,�", conH1.1e 1'IS�r,�� av�_�
,CH.l��lTRE, Ie-' ,,:, ' ,
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a;le lui repllochet Oll it l'en loueI', �ql1'a l'�g? Cd rper l\ednc� c le-Z �Jl an
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'lYe l;]lnd.iYidu. .
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l�uer Ia fleur d'Grnbaumer' <it qu'a rep�o, �
-

.1, ee' e, em�n' �r)c��p�e.', a,u� c Q�es
CHAPITRE HI cher' au feu' de bl'l11er. fd'eau de' mouiL�' du, ?OU,lf�Hl.�e dont ell,e� o,nt ete! ()<iC?SI�lil
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" ,p�� de,sensen:.o.ehqr;sdu-regretde)ac'-<t'. '

i)-; . L',ihdivi'au'. a'�t-il'd'a�ltre,s 'dc- .
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I p�nsabili1re� - du lbien� '. ,_D. - A dcfaut �e fals�l�n�e,,�I�; �,o�J- , ,tio�n· ,:comm'j�e.et 'doit. �tlie,d:L1C;Oljld;l:i';",�, �,o·j.�s,?� \',
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mses, ,C C 101Slf en re eux ou P USlellrs ho'mmes, a la VllC ()t) au_re'c'J't (le certail)S' .I,.le/p�s es a,VOIr'COJllmIS""I leJ.l (,e, .plUS, "
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j I bl t d ltd.
. �.J actes Of1i'an llnlC mega e somme ,avan-
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.. " ,'e " p u.s . .lus ,e� ,8,tn.on. "e.
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Ul paralt' e moms avantageux ou e p us ' 'de 1a respolTsabilite humaine?
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' ... ,m�tne�, posltl.Ve �,�u,r, el\1?��ene, I Je COl:,tri�)utliQ:��;i �·�)'4;�;<\;�9ne.e' a� ,h�zar. '�',,' e,,' '� "nuisihle" 'I
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,." �s,tate en ,effet 'q,QB'j,al, mfconnu mon "e-

.. nalssance,,' IJ I). e,��t.� 'tr�I.·Qi1 'lu(\l\!l(in qm . D� _ Le libre*arhilre e;.;iste-t-il ?
" ,n .. ,..:- '�as pl,us que Ie, I essel1t)meJ�t ·-ritab,re i.ntgn�t; "qu� j:ai eq' t61>t.� c'est que

l1e"(>it"pend'c p�lWOU moins, - e ,
,

., mandes�te ,par I enfa-I�t cont�e Ie
. mellb�f"', Ie.s·in,.'.flllcnces sOY>S'les'qlielh�s ,i'aia'gi s.ont,'"
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, , '1' R. - La reponse a ccUe questlOI1 est I L tIt I t r t I ,J ')
,

..10 De, 'espec.e,;�· representee ,p;ar a contenuc dans la definition meme dl1 auque It g,es, 'leur C, a sa ISlac IOn qU) {�t::;i!!necs� c'�st qll�Jes m.�biles allxqu�ls
serie ,deshOllu:he's-aot.erie,urs,

.

dOI1t il a lilH'e-ar_bitrc. Non, 1e I libre-p,rbitre . .rob(;i�sais out fait p�ace a d',a ntres, ri'dee
re�J�'.clesilnoy�I)S do s.atisfai're sJ;s?hesoinsr n-'exl'ste' pas, ne peut pas eX'I'�ter. ,1'0{lS "de la.' 'J'ouiSSaflGc 0ui tn',attendait' -a_ I'id,.e.'e,
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u' '(1) Ce que J'on peut dire, pOtir 'continuer .l�' ,'t

ott es ip.s,�,ru.ft')��nt.s C pl'O lIe ,100. ,p us les a/'te�s de I'llommc� s.ont souml's' a" la' N!f--
.

. de'S' conseqltellces.q·ue ,ceUe' ,'Ion, i.ssanc.e c
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\.; - comp)1raison ci-dessus, c'est quel�,s roids q11i_ -
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,nl)miJ,�,��t��:�('fll:U� ;prq( .oc,t1 £f l; �
> ),CESSI1'E ,oii 1\11 EG,X o,u (Ie ce flUl, ap')ut·ait.
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- �, ,. e.�Pllj,S.e;e ·p,ellt� �I,l do,it ;��.t�.r..l�I�,I=".1�.,._?,'c,..
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e-s't:. n.',.t.�I.•�;�',1 -+,A �J"
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�Z', *,,:e 'e'sp8'c�.�· ep.reSe!ltyc "I 1Hl,f-', ses - co'm'-!OlC" tel.
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�lla_ q"uelle -� th.eLm!':, ..le 1·el''t-.-·, r",,_ .
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, ...., t1
• '. ',lIe �!U3' aUJo ,n � iltl,I,. ce

_ (f'{1.� j"":e'�"H',e.�.·:�..ya,-1l.l.S-." , '
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� U 11 sens p1uto que aans un �autre ,som plus;,lo'tl oj l' -
- »t J ',,"-

c(:mt.�mpo:l'aiJ.i·s, dont I, .a'teGo un tve- nitz efait ohlige de suhordoqner mClnc moims nombreux et vari'ent de valeur '8e10.n les ,p�s',bier, C�('�tfqlr'a�l mieux qu·j a.: dct�il-:-
}o_ppemellt qui, si illcoIriple� qn'il a' 'pll l'action divine. Vt�mps, les lieux, les ,individus ; �qu,e l'eauits" mine ina volonte P;;lSSCC a succed(� nn'

elr.e; n'�n est pas,)noins' ce .qui ra� sorti .'

Soute�ir Ie contl'aire� c:est preten-dre aux seules satisfactions . animaTes et ego'is.tes " autre (� niieux » (lg<iLem,ent·' il're.si$tible-,
d,e l'ani.maljMJ,�tr4, f�it homme.,. -'fu'il pnisst� Y'avoir des eflets .:;ans cause,_ _ necessai-rement ,determin1wtes _ chez.le (�'est qu.e je sui's un llOinme nO�lveall: Et
·

, D"ou' de',:'h'o�:\;,�aux de�v(')irs .

- :,- csscn- des phenomenes sans, phenomenes pre-' s�u",age dida' NOllyelle.Z�lande ,qui �n'a, q1i�·' tjc nc saUl�ais rai'��n�a,bJ(}m'elJt /YfH;()�.tieHem,en-(actj,fs': .',. ,';';:",'�:.' 'cedents qui les aient dctermin�s ct, dont de" bes9"ihB egols'tes et animaux, ils s-e com-:- ,'_
cher �:u �ol..d·lll�r ?,e �l,:e,',p��s a'�O.·!�"f�;te

· ")! a r-e�il; ..:....;.. dO�l'e il-,llC>.i-t, .�: ", ","" its n'c' sont qu e lal suite <Oll la transfor- pliquent,de satisfaetior,s altr�istes et _inte11cc-, .te ,m?1 d ,a�Jour.d,�hu�� a" l.,h� tnl�e :qm ne

A i'esp,ece�. repi"cserit�e 'P�_l:" ses', con-',' matiol1. pour ne pas direTcquatiqn; c'est .
t.uelles on mor�les - de plus en plus ,deterini- S�VaIt ,pas" dc. I n-a'"oJr. pas agL co��me

,

te�p,-p.orai.ns, il doit 'd'etrc � pour ceux-ci c(H)tre�dire' la physiqllC dans sa loi la h.ahtes - chez l'Europeen du' 19me' siecle qui, I· h9m!U� 90� salt, a�I\�rentl'e :
aflame A.e, ,

Iln,jtgerit d,e develo:ppement;', �pmme ,8. pIns uni \'-efseJle et Ja plus] incontestable, ontre des besoins physiques et personnels, a'.
n' aV?lr pa� eu }es oreIlles d 11 ventre as-.

{espece representee-pal' la'serie' de ses cell
..
e.de la p.c$anteur et admettre que Ie des lJesoinsintellectuelsoumorauxetaltrulstes SOUVI.,
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's:u'ccesse'fJ:p�,- if d6it �e laiss'cro:un ell'pital fleau de'fa balance '11'inclirie P!l§ tonjonrs - de pl�s en p1u.s.e:xigeanb. _::_�fais co qn'il D" -,. Le .libre-arbitraire ct Is .respo�l-
_' 'materiel et' m;6r�l-plHs -co.ns-id.erffble q�le et neces�airernent du. cot.e··d� pl�teau Ie _ y a augmentation dans Ie nombre des poid�,,' sabilite dispar,us�, q'uelI� distinctjol1 fai::

t!elqi qni I�l'i a'ete �emis.
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'plu�' chcatge; c'est etre cn un mot un, de ce qu'il y a interversion dans: leur valeur, te�-\'?lu,S entre un� hO'!10ete'homi!-1e et un

.1V]�i� cpqur· qu� :t'i1od.ividul puisse' l'CID- iinbe,cil,e GU uh imposteUl�.' •

" "

d? ce q.ue melle certp_ihs poid.s - autrefois ae-" c�q�In, entre un Condorcet,d un Trop-'
pli:r c�s ;!lOIlVCaUx dev.oirs' lI�§t-iV 'p:a� , D. '�E��-ce a dire qlie nos actes""ne terminants -'puissent cesser d�avoir aucune nian?, - - 'I

d�a,!',s(jl�e, ne-cessite :ql�':il soil po"ur'vu' it. l�a'
.

goi�nt, pas, 'volontairc's; Perfet de not.re valeur, il ne s'ensu�t pas moins qu� la vo�onte, -. R. .:........ La distinction que je fais ct que
satlsfactie'n de se:s beso-ins 'OH' 'a, sa con-":' volonte ?�.
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,_comme Ie fl6au de In �alan.cg, flechit toujop�'s tons font' entre t.otlt,lc,e qui contrioue it �

's�rvat-ion j'usqu'& ee 'qu'il 'soi�' en 'IllCStJ-re -R. _. En au�u'ne fa<;nn \ mais'la volonte �,t nece'ssairemen't sous1161 poids Ie plus fort la cohsefvation et all-'(h�veloppeme,nt de
. ,_d'y, pOl1�vqi�_l�li,-merri,e�? �:e�t-H_p_as en.- _que 1'.4. �niOlH theologique on mctaphy- ,rel�ti1Jement au sujet
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qui -veut. l'etrc' humain et. tout ce qui leur fait 0{J-
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�l��l!!����t�f��.��l'��fl' -.i""'� ..

• 1

,ib,franehissabJe 'et ",il"el�tasser,'�'er:ri'er� t�-ut �� ':l�:·C�1�P",�?�.�p6te·�,s �ar 'le�, hera;ut� ici en latin �ux Gaulois l.a defeRse des retranchemen ts
"cili1onpou,rrait de fa�mines, de rDches, ,et ,dlar-, pc;)pu'li.h;�/�·a en Grer, ou en cel>tiq�� :' . contre Gellius' eb

.

'dirigea,' tontes �es f�rees
hres_. abattus:
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I �,'G6hl;p,_�gfrQns! �e n'est pa,s se�lement po�r c.ontre C alldiabus. ,

- TtiM d9ut,es pas (lit Publipor g'ue Ge1liu� 'la vicboire· que nous allons eomb2l.ttre, e'est
.

.A l' aile gauche, Ies Italiques.de Sestus pro- ,

J?'ari'ive'de� demain? pour'ia -venge�J).ce, Vos freres Gauloi's -Ger- mebt�1ient de 'se couvrir de gloire; Ie t0rme P-ri-
- Je l'espere.

'
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'. �aiIl et H�ies ont ete massacres j Grixu,s n'est . blipor avec ses Getes fdt place a. l'aile droiLe,
-- Et 'tu..lfvres les h&uteu,rs. plus ; l� lil)erte attend de YOUS ql1e �es 6pp,('es':

. 8�e.lon son habitu4e Spartacus aveG ses Thraces:
I
_ C�J:tai�eme��.. "
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feuH' ij.e,�pl:liGseri't ':pas s'enorgnei,llir:'-loiJ;lgitlinps- se, l�ese'rva le,c�nLre; it ses cotes, impatients,
� Maif;i al-of,s_? r'
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de le'iIi:�:in;gl3:nte viCtoir��'I. '.
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de 'combattre, on voyait Her;moz et'les fideles

��lor,s C!�uduianus se decider�efifln a.non's, ' G�ilitis ';ac90Ul't' ,alii�r@ par: son sllcces et de la legion :itaiiC}lle,
.

atta�Hlet,
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c�byatit <!J�?il'va en£ln Myei}lnsllriection dans Le choc fut sanglant dans ces defiles; le8
'

- E� Ge1lius aussi. Ie s.an�g'.crQ,ses, defepseui's.' �

ravins se joncherellt 'de ca'davr�s et Ie s'allg
- It le' faut·bien.. I

Ftlites 'voLre d�¥oir'et la j10urliBe d-e demain c'oula par ruisseaux dans 1e l,it ,des torrent:;!

·

- i,��\'�ue:que je he' comprend:s pa.$." l •.. !�:,:' s-era glorieuse entre tonte$, et vons y:enger�i. ,,�es'secMs, Les Romains,'qui se croyaient SUI'S
)

_�' Je vaii's't'expI-iquer: Ell v,ox.ar�-t, 9'�}lif,tS,SUI:' :uio's.f.reres.:,",,',
'

.,', I'" ,"', de vaincre, les revoltes �Itet'8s 'de venge.anee
les 'haJ:1-ti;l11Fs' C.lfl;Udia.�,� n:�q,si:l'�,,� �}:f1.,t:rS.i N:6ti'� 'r" ·Ces-pairQles ��(j)uHw�nt �.ne,ten.1'pe�e d;enthol!I�" Gom�attirent avec un �gaJ acharnement. "

'ir�ns 'Ie, 'f'ain€r� p�,n�'ant' que 'leB 'Q·Mlo'.Ger:' , ..8i:·a�'m1, L' inus:, )C,S::iB8\lrges I d�b�,uts,�, eialtes,'
\

"

On voi't Spartacus sur son gl;an� che�al noir
main8·/s-Oli.d:em�nt r!3tr'a'ncb:es ti.(l�dr,on�Uellit,"s' 'pl�in.B 'd'ir�eu.r; :.apflel�ept�T'ennezpi fa grand bl!3Jndissant d'une'maiu sa lourde epee e't d�
en ,achee.,Une fois,�V'a�nqu�uli 'd'� .��� "�p-I'i�gue :cris" '. '

' .' ". l\mtre un immense houc1ier de bronz\:) - qui
nous reqie,ndro'.ns achever'sa defaite.

. _.

,:'"
", "

n ne devai,ent pas attendre long,temps:·'.Le 'l'epresentait Pi'omethee derobant Ie feu du ciel�
_:_·Tti ·es inv�llcible" repo�(1i{P,ll�Hpo� en soh�il de jnin 'r�ugissal,t it, p�irie l�s plus hautes pour aFlimer' l'homme .qu'-il vient de petrir de

l'embr&ssaut,·' I,,' cimes, qut1rld·les cavaW�r's d.e �el1itls' se �'on- limon et ,d'hum.eeter de' ses 1m'mes - fondre,
Ensnl.te ies' deqx ebefs, visit�rent 1�� autres trerent s'u'des' mml:ts. .

. .'
, c'omrr1e un ouragan,: sur.les eohottes et, 8uiyi

quattiers domiant partout dei",or(Jr�� I ��pide,. ..,:Ert: voyatn't Ta.r,�-de'e' de so,� 'colleg\l'�'si �H'oche 'I' €�� s�s pl:us hr�ves, detruire, d�s Dlanipules eu-

memt· executes.
'I' � .

LeatuIu8 Claudlauu� regr,etta d'aVGlr En lOllg- ,'tleres et po.rt�l' dn-ns les legIOns In terl'eur et"

�nfin ",Spa'rtaeus, manta: 81;1r lin tert'{t',e,; 'les ,temps 'temporise et lan�a' centre' les revoltes Ilamort., .
'

herau.ts muni's de leur tube d'airain� l.tiu�our�-' "ses colonnes d'at1a.que.'
'

Enfila,rnmes p&r cel�xempleles ,revoltes fireut
rent et,les p'al'ole'J suivn.nt�s ret.cntire�t ,dans Ains� qu!'il l',ava,it decide, Sparta-cus ,confia � des prodiges de valeur, Enfin Ies Romaius

Hechi.rent et leur,d�toute cornman'va,
.

"

,

"

A1orsmasquanth'®ile;tp.ent,se'smouvements,
SpartacllS chargea ,Pu�lipo�' de poursuivre la

v�ictoire en, ordollliant
.

it toutes les ftutrOi)

tr(}upes, moins Ie premier rallg, de faire vQ1te
face: Quelques,-un,s _ he,sHaient, croy::mt � ';!lue
retraite,

I

. - DhlUdranus est vffil'len, leur '(�ria'Sparta­
cus, allons vainer'e Gelll'us. '

Tous se pi'eci,piteflt'a'iec ardeur.
_ �es Gaulois malgre ''l'inferiorite de lc:ur
llombre ava.i'ent garde les retl'ancbements.
Pendal1t que les Romains s'achn.rnent it les

gelbger, les arri'fants se partngeut sur les
'deux ailes, gr'av.issent le� monts, franchisseut
les torrents, escaIadent:'les roches et de deux

points oppos6s, tombent slp,'l!al'mee de Gellius
avec In; rapidit6 de ]:1 fOlldre, Les R.omains
snrpris. sO]1t pal'tout �er'ases et-leul' Mroute
est.iustantanee, '

'

j



:
l I

;:d;�':' ':':1:;�::�1�:::;·::�:::�:�r�I'S pourraieut enC0,ro revenir avee 5 0/°: !clans Ie ]lItis l)r�e;Jain num e�o, recevez, ci- I' J� dis que la1'8Ii::::r::::::::
cultiv e ct In plantc nuisihle que l-ou de dimiuution , nos mecaniciens de Verviers. toyens, riles salutations toutes fhttern(:;lles:' eu.voici la preuve;

,

Jette au fell: ellt\'ehmil�Hll'lItilcl(�ue.ch�l- eh.savcnt,qllelquBchose,·
'

H': D" La reljgio�, dont les vues sont purement
cun nppl'cclC ct recherche ct. ·nlllnl.a, '

.

philosophigues1'agit aussi avec philosophie;
dangercux qu c l�on at,mt. Avec cc�t.� (�d- France.

- c'est
. pourquoi elle s'empare' de l'enfant qui

Icrence ceptIJ(hnt en Iaveur dc lhoriune ' -Bruxelles Ie I'" aV'l:n 187.'6.! "vient de naitre, l'entoure dans son berceau, Ie'
'�'

1 ' \.' "

I
{ J

'N:A.NTlGS, - Apres de nombreux Ipou,rparJ' I'
'lsuit "':"I')S son enfance, le fasciae dans sa, jeu-uangef'cux OtJ �nU,ISllJ c.ccst quc.cornme . -.1

4' .. \

'LLIJ -:
ll.ll_ � «I �

il n-est ",,' I I t 'leTS entre t�atl'oIl.s et .ouvriers, les ouvriers. .

Messieurs les Red,actefirs, .,

'

nesse; Ie dtrige dans son age rou,A r, le captiveJ n: est pas II ne necessrte (_ e a nat ure t.
.

t i "II ie oi 1 Nantes se
.

U

humaiue. mais ll'il accidcut , le fait de 'lnay�:mS' C' WI curs c e pierres c e '.
1 Depuis Iongteriips �lrja" je me crouse hI, te�e dai &''t;a vieillesse pour ne le quitter .qu'au

Iacultes 'j ncompletcment de-vcloppccs,.. Gout vus oblige. de rocourir it la greve �ou.r pour decbuvrirIs, solution 'd'u� problerne dont, tombeau avec for ce'promesse- que s'il s'est corr-'
sinon de hcsoius

-

non satisfaits, it pt�lit -o,?t�llir' �Ule �ugll1ent�ti9n' de' sal.aire et nne plu..,si(�p_r��d:"vos Iecteurs-couunissent l'enonce. I duit selon'se;S vues ,il jouira d'une etemelle

rlonnor lieu 1'.\ prcC11utipn� a. correction, c11111l11utlOl1 dune heme c1: travail. ' Ce probleme ·a'·pour but" de trot Vel' que lle beatitude.
- .

jarnuis U suppression. Les ouvriers macons gagnent a Nantes 35 ·,est [a causeqae'Ie eocialiame n'est 'pas 'lnien'. Est-iI' etonnan� alors que nos freres scient
.

0: __:_ La conclusion de ce qni pr6'- "centimes par heure, ce qui fait qu'en ,
tra-" compris ; etpour quel motif no� efforts sont- lents it Se}!OU81' Ies 'principes dont ila, sent en-

" ccd e .u: est-elle lJUS l: abolition imrncd iate vaillant 12 heures, ils glagnent 4 fr. /{20 par ils:poi9,t ou :E)eu, rec0'mp;Bnses ? -toures d,ep.t1'is'leulfs naissances ? .

r

des.recompenses aCC01�(reeS no jou rd' hui jour .

,

'
.

Vas lecteurs, et �ous,,-defe� 'MOouer la, jus-, ,- Est-il'etoanunt que Ie 'tFa\"ailleur Gonserve'
�\ ce ({WOll ai:prlIe �-(,J"tu {'t riH�ritc� et

\
! t.,es Quvriers taill0urs de pierres gagMnt .

te:8se de'1;e!10nc6 .dr'ce probl'f3�e e.t j'ose mem� toujours pour'elle nn certaiq amQ'Qf, ,un �r­

des d6timent� atLacIies au vice et au 40 celltimes par heme, ce qui fait qu'en tra- �lr� assuf;� .q�e YOI1'S tous,comme moi vfuUS'VOIl'S tain'respect, URe cer.:taine obeissance? �
cl;ime ? \ ' vaiilam 12 hemes,' 'lIs gagnent 4 fro 80 c: apP,ercevez 'a'yec �louleur dti Veil 1e' deve· Ne lui' a·t-elle p'as' def�ndl:\ tQl,lt ce qui �tait'
R, � Nullemcnt, I:}c§'poir de la 're- Les magons demandent une augmentation' lOF>pem�n'�_Ilsocialisn1e quelque effort que voUs, ; cOFltraire a se� vue�, fl sa pr�spe.rite', a sa st�-

con�nense' ct l<;l. 'crainte da chatime:IJt de 5 centimes pa he-ure 'et onze b��llres de fass,iez PO'Pl"pi'opager son, extensi.?Jl,:'" ;. , pr�matie? ,

etnn't
-

nutant de-mobHer u'u . Ii i'en , (i neli":' trayaiI' au lie�l,de douze.
i lIu�lbl-e, colloboratenr ·de vot-z'e: ja'UrnHt.j'e' Ne l'a-t..:elle pas menace dida_ damnation s'il

rects� extt�rie-nrs" e rtrinseques il cst vI�ai} :Les' ta.ille�lrs de pierres' demandent de· me ,suis fa;it un devoir d�y faire ipsl�'rer' mes' 'n�obse�:vait p,as s�s cOrmmal�doments? �

au bie.n, chMiment,s ct;vecompenSeSP<111-' m�me une augmentationc1e 5cen�imes par ·eei1ts:ttou�t�ndallt vel'S UIT seuLout': 6eIuj1de' E.l'ifln: 'ne Iui.ordo�ne.t-ehiq}aBla�ouffrfl.ri·ce
\,Ci11, --B.tre maint{�I1l4,�� ',-JI .doi\'cnt J' etrc heme et onze hetlr�s: cle travaiF au lieu 'de I'an�atis�sem�l1,tde\la'servilile d'ont, n'ous so�mes

. (eofu�e 1e 'moyen !in'failliJ;>le de se sauver?
ChH1S ml'e certaine mesnrec.tso�s un� ccr-. donze, ,

' depuis trop 10ngtemps le� victimes. '., 11 est done suflisamrnent etabli que c'est.In

taillc forme jvsqll'a ce ·que par syit:.e de Comme on 18 voit par ces chiffre�, les re-', "
Mes efforts pas plus�qt{e'ceu.x q'l;t:'0.ntJait des religion qui' g'tiide ,l'homme,:le.' retie.nt captif.

h�ouj}ibre de scs' facu ltC's 'demand(�s ,a' c'lam0.tion'�. des ouvriel's sont loin, d'etl�e ecrivairis beam�oup plus 'er'tlc1its 'ont ele fort,
'

d�hs .ses tilet�; at. se' plait it lui faire endur..er·
.leu;' oe:reloppem"CI1,t, jnlegr,(lt et par snite . exorbitautes, snrtoltt quand·on songe q.l:el .

peu ,recompenses.'. :.'
-

, ',les' s_ouffrances, ,ta�dr3 que ses "lIlinlstres, se
de h:lcG�mt rdaLli en:t;r��T:,ii1tcret(le,ch��· �es;nia;gon� ne .tra?,a�ll��t gl�ere qn�,,�'mols' ,l?,'evons ?Q.ll':!;'en attrib:uer la cause �u"�al!�' gorg8111;' (l�ns ;1''3,bo�4an,ce 'au, 'detriment· de

cnn d!; illU"ieL d(d.olls',nn ll)Qyen' de hS':' >de l'anJ18B, SOlt a cause qU'll1.a"?�alB temps,. vais vou16ir des travailleurs de VO'S freres dopt
I leurs ouaille!3. ' ',: .."

"

gale sntisfact,ioD d��s-be,:3bin�' de cha,cl!I1h' . soit a 'C9:use du mam]ue de t��0-Y�ll�':. no'ti� voul'ons Ie. sRlut et la prospefite?
"

.:_ Mais si la religion'a Stl demeurer inebran-
1 � ho'nime recherchal!-l son interet parti- '-) Esperons que les patl�ons ,accepter�nt ces

, Deyoqs nous res accuser de manqne'a.:en.el'gie : �(:tble durant 18 siecles, �l1e,.a mis !e combl� a-.
'clJ�c-r,s,e t,rou \')c, tOll,fOIll'S �a tisfaire . ge--' . cohc1itions� q�li d.u rest? ne, �eli�" 'c�u�e.ro�t ou dtimanque d� courage pour secouer Ie joug', ·la mesur� par ,ses·ipiquites; pa� ses faux preL
ll['Tul ,ell, i rididd tl f",sse }� 'bie1l sp.�nta':' pas e;rand preJu�lce et (�ue; la·nec8ss1te.iorce . c1espotigue'.8011s lequel ils s�nt c�urbe.s? , juges et ses phl10sophes hypOCrItes ..
n�mpnt. '.",

.

les ouvriers a fa1re. � .', "

.' � Alita�t �a�drait �e demander Eli'les Be'l,ges ;t Deja Ie voile que ses.ministre�orit tenuraide"
'D� .�- QLl 'est-ce ,que .. le, bi.en·? , ;

,; )cl'a p,]'e�'81it ':tye:s,pnt pas les fils des' Bataves,des et.ferme, s'est releve en partie et nous a devoi16 i"

.n, �'Le b,iel�<'que ,Ie� 'fai,s'cl1I!s/' de' -SUISSE.'" Eb�'I'ons, et'de�.-Ft:Q,l1Cllim'ontois' de ja�1is, 'et si
.

l��' milIe- ,forfaits de/tout' genre dont elle S'(lst

mor'ah�_ dc' tons 'les' teljlps n'ont SIl pla... " Gl'

-'
'" b

-':

':",�, ,Ie �eme sang geneieux.�'e coule"pas d!1:n�l.eurs
-

i'Blid,ne e04pa�1�l', les yeux '�,des \per�,oi:lIles ...
'(�'er 'Ille d'ans ,Ie 5rrc�jfic,e;,., Ie 'sacrifice

.

COlnpabno�1s d� 1v_[l1.a ectu, -'. ,�,' "verne�? '

.' ..
'

-

I .
_

. qtj:'elle ,a fa�sC1ne comm�nce ,3; se dessille-r et
,

de sVoi-�n'renle 'it. �w tnll Qtl 'es sacrifice ,{ La"cI'iseborLogere va,empirant en Su�s�,e ..

'

Non! -e� j'ainlC it Ie proc.lam·er. non. certes�,
.

l'heur(3 est proehe o,u elle tombera cette do.c�· "

d' a'utr'u.i a soi-melhe', est ,ce qui est' con-- plhs dB 10,000 o�lvtier�s �t ouv:.'iers: c1it�b,n'1 ,:
nOltS ue pon \�ons aGcU,ser nos fl'e'�'es .de marique . hine. dri cnisifie chat'latan de Jern�alem. . ., I

I I'

f{}rHJc [{ la Il�tll r'c de _f "'hornme, a hl}- "setrouv_ent sans trava1l; a Geneve o� OC�Up8' ,de devopement d'energie' et -de 'courage,; NOld . "A qui ,reviendraJa gloire�d'�voit demQnt're

tciet, �'d:y fQus et de. cllUcun. " U utilite
..

· (. es_ouvriers it cl�s\,ter�asseJne�ts, a/ r,also!l . on ne pent pas:dire qu'iJs ne 'Bont pfis.issus de' la trahison ,de c�tt� d(}�trii:le '? : ,-' ,r ,

,irencra:le� qlui ne saurait et,r� tdl-e,.q,q�a'u-· de'3 fro .par jour'; et l�s femmes !
.. :O�lS de- ces_g-�.nel'el!X' et. braves gu.e.l'riers· qu'a vante� .A qui feviencl'ra la,gloh� d1avoir conV:aincu.,'

" iant, '(j'!�I"dle' 'eomI1rcltd hrtiiite 'parti'cH- '�lnez �e qu'elles sont obligees de'fau'e pOi.1r Jl).les Cesar!
-'

,1�'monde de la'fau'ssete de s'es ens'eignements?'
.' ,_f'ilil'e o;.I,'ind-ivi<.i'uelle; cst [e 'Seul,'-' qu .._, ,�;vivre:, Ainsi dans '�otre siecl� d,e hloralit�

,

.Certes! les Be-lges. sont tonjours les Befges '. A qui reviencha la gloire d"aJ.oir €mS�ve1if,a�
.

TL�lU:�l 'dot's' 'actions 'tlDLhaines ql�i. sinlt �0l11'ge6ise, n}em� c1andes'�-mys,quip�Ss,�l��' et'les fils' sont dignes de leul;s'petes, fond, de 1a mer Ie, d'eI'nier'�� �es�preceptes et;

hOIiloe's Oll �Btl.uV�ises, ,morales .. on irh--' <pour etre ]e.s: nllen� gouv�r!les, louvner A ql'oi done attribuer ceUe len-teur' qu'ils Ie de-rnier de'ses'millistr�s? : \
,

-'-, m:Ol:ilf€-s�, s_eion qll\eU�S presenteilt, oU, �m,e\lrt de faim, e,t Sl, on �Ul Jet,te CJ�lelque.s apportent a met�rEfen pratique les utiles �n:- '. C'est ee que l'bn- ignor�.,"mais a celui 'qtli t

110ftcC'�nractere'� ou �. ce qui' rev i(mt- a ll' :mpn.l1_�ie en p���\r,e, ?l� crOlt aVOlr .beal)coup" s'eignements 'qui leur t.out donnes 'dans l�� co-
I

arriv�ra a ce but on. po{ura dil'e : Qu�i1:, a bien .

.

-nH;}ill�< ''',se�'oJl :qu�eIt�8 ,pc�d\:o,nt oq ..Bon; JfciiU)otlr fhuD;lani te', Jet l�on, se-pose ep. '_,eco- 'loo,l1es de ;yotl'ejourna1 ? '" .'
, ,l��ri�e de ses fl�res la -recoh,naissanee. '. -

. et.re::'-grli�C'.u!es; .u'oi,:,:c�·saJ:i£e·es:,Sll!:S �n�i�e;; ,tflbn�iste(tre�-co,riiptttissant.; \,."" �-.', ,I 4. .quQi. ' ttrilJuer, qtJ,C, Ie ,eriln�c 'a: s,ucce4.� i! ','�'st l'�n' fnlss.it un 'ap'�eL atix..�m'u,l's, :.a.�;o��s: "; ":,
I.

I

:.ni .;a.IF."�1;:p,ce-e tll� ,11" �(tJ�,tr�' r't-es. �

. \���'ntl'U��, � 8i.. -l'�iLl':�'.;�JJ., e1��TIaJ;l:.tie ,8� p�crt-'dedi'�lt a;l:r,
-'

Ii "coih;e'tcllli7T�s an'(inaiellt al{i�e''(;it q-u�tleur '!pou;-conc�u);ir fr cet,�¢��retlVr,�:; je' 'n�eI?-" �(),tl'te' 'l�:
qUI Ja, <,::OHlp.oSC11t' dans l'�spaee rt d�ns ,

:sbleil, a l'exlstei1c.e·, al� pr9�l,Ult �e sor� la�}en,I faiS<1it U1(orateul' claus un meeting quelcQllql1e? llllllement: il s'en p'resenter�it beauc.oilp.
.

,.

,Ie ,fCirq:�s; _

. ,

',��In}e tl'�ite �l;H���:�l�la.nnal,re �t o,� l'em�n-' POUl'qu�i ll'dn_t-il� pa� sui vi' r�mpul�jO!l de rour �a part" q,uoiqh� J� 'ne soi� p�� ass��, ;.',
(A contlnuer:} .son,n;e l?r�cp on l�v lUll eponc1 pas a coup" c�e Ieur effiur:enthouslasme� par la p�role Vl�rante edu�uo que ponr a�p�,rer -a_cet,�e,glOlre; JO veux ...,.
,f

._ \f�lSil:
'

_ : . .

' "de1oqnonce �lll frere qU:,i defenda,it leurs droits? nea�lm.oins r�nnir, concen t�'e tout, <:e q_ueje sais r

'

,'Le.s, g,ou,ve�nallt� [flU, se p�etendeni ne-.: POUl'quoi,,' alors qll'ds �,;'e;aient promis, a 'un pour combattre cette dO,ctl:iIte plejn� d'i'fiquites
c��saires �qx,�Q)U�eme�, :'p:�,e.ch�nt, �autE<:.. meet.iD�-!':.que Ie lever de !a pr?chaihe aurore POU! al:l�acher �es cm�rs· (T� -�,�o·s, frel'e� )e�

, .. n.').��t. q_uc lBS flC1}8,S sont ll1.dlspellsab1e� pour ,les ,Vel'l'"lent mettallt en pratIque ,jes le90ns ermes qu'elle ya plant,(:;" po�r y fane place, a '.

I"'" I ; fJtire Y1V��'l.Bs,��a:ryres_qUl sa�1s ;�ux,' �OH�-' tpi'·�ls y it�aient' entelldues, ,.se sont ils r:eyeilles Ei., '1ll1ine: pOUf_ Ee!!l prej.u:g·es� :pollr',exb:aire Ie ': ..

, /o.i�nt 'de falm; ch���t�118, ,Mals S 11 n, :y�:mt Ie leI'lde�l)a'ill �e.figu�ant que ce qu'ils avnient vellil� qu'elj� y 'afh�p.ose,; e'nfi_1\ pour (aire' re.'-
, " '

'\.

_ .
.

'nas :\e p�u:re� �l,e� q��01 e\CO,l�me:lt'vrvra�el1: '?]ltc�d\i e� _.pr�)j�te �1'�tajt q�l'U? 1'0:'8. 'ou uue
.

��er Darmi� POU!! l� r(l,ti6n.a.1is�,fr,� 1e .socialisme·
, ...._, ,. ,

_

-

',..,
J les uch.$S, Ges, >:lOI ...es ae uens son_t tell� lllrmon chlluenque? POlll'quOl c!lfll1 demeu- t.l'amour fraternel.,' ,

"

GR'EVE ,DES :NIOVLE>IJR�"DE LIEuE_ •

> �,
'," � T':] • 't!.,· t 1.1Q ,t '11, ,,', " ,", '. , '"

,eo c . "

"'- '

- , "I , '.
-'

,- ': illGutclepouI\'u tLe capaci es 111 e lUC n.e. G:::; . ront-Ils c1fLIlS la sern�ude aIm's qUlls I)OUf- ,

l\tr' � , '.
'

.', +'1 d '�'D' I�
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I Buvons a sa prosperite l

i A sa propagande feconrle l

� A l'effondrement du vieux monde t

Au salut du desherite :

Dans l'eau de mer, et dans celle de cer­

taines sources 911 trouve des brumures,
Les composes du Bromo sont moins nom­

breux et moius importants que ceux du

chlore. Ils SOi1t aussi moins 'en,ergiques, et

pour cettc raison Ie ohlorc en agissant sur
Ies' composes du bronie, prend sa place et
met celui-ci en liberte,
L'Iode ne se.trouve egalement qu'a l'etat

de composes. Onr�l1conir2ceux-ci dans I'eau AS_�OCTA'lLON IN'fEl\NATIONALE DES

de mer, et dans les cendres de certaines' TRAVAU_.LEUllS.
.

I

plantes marin," ,

'

,

L/Tode est un corps solide qui fond a P5°, ,lqBOUPE l)E PROPAGANDE RE'V'0LUTIONNAIRE
.

en produisant .de belles vapeurs I violettes- VERYlFArOIS."
'I '

Cet element a une action tres-importarrte sui' ,·Seance generale lundi 24 avril 1876, it 8

I'ecouomie animale , car il semble preuve heures du soir, au local, cour Sauvage, N° 2'3.,

que c'est a l'absence de l'iode clans les eaux
_ place ll� Mai-t.yr.

'

Le chlore est un gaz que ron ne trouve de ceT��ines localites: qu'on doit attribuer la Ordre du Jour:

pas dans la nature a l'etat Iibre , mais ces maladie connue sous Ie., nom de goitre: L, Ilapport des dele'gues du congres extra-

composes sont ·abondant. L'un des plus re- Apr�s G6S trois' elements nous devons en ordinaire.

pandus est lee sel marin,,- 01:1 chlorure de citer un quatrieme le Fluor, jusqu'a pre'sent \ 2. Etucle desquestions sociales.

sodium:
-

, ,

"

completement inconnu a I'otatIibre. Un de I' -3. Moyen de propagande.
IA cnlore.isole par les moyenschimiques, ses composes est un mineral connu sous Ie l Se munir de saearte,

se prssente sons forme d'un gaz verdatre '

nom de Spath:Fluor ; c'est-. UE ·ft.uorure de, Pour Ie co�ite T. RUWE'l.TE.

doue d'une odeur irritante, veneueux, et pe-
- calcium. Traite par l'acide sulfnrique, ce

' -,

santdeuxfoisetd'emieplus_que l'air. .mineral'perd·sonfluorquisecombineal'hy- RE'''ISTANCE DE'Q.
- /

,

'

;J � 0UVRIERS DE'FILATUR1�S DE

.Une' de'S proprietes les plus importantes (lrogene de cet
-

acide, 'pour faire l'acide
"

du chlore est.isa grande afflnite pour l'hy- fiuorhydhque. .' ,

VERVIERS.

,
._D,imanche 23,'avril a,9 heure's du matin,'·

urog,ene ..8i ron expose, dans un oaNon de
.

C'est un acide tres-energiEJ.lfe, qui ne pent -

verre 8. radion directe'iles rayons <iu se;leil, pas etre mis dans des 'vases de verre car il cOllrSauvage, 2�, place du Martyr, seanGe

un ,fnelall·ge. 'de 'chloTe et ,d;idrogene, ees ronge ce Gorps. On met aprofit· cette pro- general� et obligatoil'e.
'-

I
�

" ·Ordre du ;Jour:

deux gazs se' corribinent instantanement,- 'priete pour marquer les'degres sur le� in8-
'

. t'll
.

1 1" 1 tr'ume-nts de verre.
r. '.

" I, ,Nom.iI1ati.o, n. �e delegn,es a.n congros de,.. ce
avec une. e e VIO- ence �qu�. e vase vo e e.Q.)

,-

.

eelats," _ _'" - ...., , _. Pou'r cela, on etend sur Ie tube du, verre Jour et dIScussIon a ce sUJet .. -

L
,,.'

It t d 1 b'
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t
' "�" 2. Question importante. - , .

-

e FeSlil . fa; - e ,a'eoD;l" Ilialson es
-

un nou- un,� couche de cire dans laquell.e o.n la,It, les I
-

,

1 d;'d hl
-

Poul' Ie comite : FILDROUSSE:

ve,RU gaz� CO'l.'lil1U sous e nom aCI e c O?�,- 'marquesvoulues , Leyerre est amSImls,a nu-' ,,�,

'hy,dr�ique: E/a.. rnolecu�e-de -cet acide .;contient. aux parties que l'acic1e doit attaquer, et il
-

,

un �torne- de, chlOl'e et un d'odrigene. Ce gaz n� ;reste plus qu'a l'exposer a l'action des AVIS La Resistance des ouvriers de

'tt' 1 11 d' l' U 1 d':U I d 'd
II de filature de Verviers, se pro-

es reS-SOlwe ans,.'·eau.· nvoume' ea .va:�eul's, c1'acidefiuq_'r�y rz e.
- -

di�sou:t 49S'volul1)..es d'acide'chlorhy,drique. Cela se' fait en mettant dans une Gapsule posant dans un bat de solidarite, d'otganiser

L
' d" d 'c. l' h fl'

' llne tombola et soiree d�mocratique, prie' les
.

e moyeEl or mall'e e �rvparer, 'aclde ·de pordela,ine des morceaux ,de spa.t - UOP

hI ]..., rl,,' ,
, �

compagnons detenteul's de livres socialistes de

c
.

Ol:J::l¥.(l.:i�qU� Co�slste a. iaire agirTacj.de- et en.ty versant de l'acide sulflJ.rique.,�Lesv�.!
'

If
.

1 1 'L'd
.,

les 'faires parvepirs, � la dite- caisse', p�u, r Ie di-
su ufl��e :sur e se -mann.

_ ,'q_Cl es'empare peurs- -se degagent aussitot et attaque�t-le - manche 23 courant.

nu SodrllJ,;n:, I�t- pfP�d, de l'qydrogene qui'se verre que .l'on tient au-dessus d'elles, 11 ne,.

corn��ne���., clJ.l�r.e'c1v �e� lI1arin. II se-fqrme' reste mus qu'a enlever1a couche de cire et,

d_�n��e 1 �cl�e chlorl;l.ydnqueet deBulfate de Ie verr� s� trouve marque. ,

'

, "

RE_SIST::A.NCE DES OUV,RIERS �PPRETEURS DE

sodn'lm: r,' .

-
-

Les. �lements dont nous venons de parler
.Le chl9re 'sert' en indus,trie Gomme deco- 'sont td{ls monovalents .et pr-esente une sorte

10�aHt,�car,il·a�it fortein�nt sur les �oulelfrs de graaation, Ainsi,le fluor e�t gasellx et

v��et�les.;·:"Ill'alS seulemen.t-lor�que celles�i
-

beaucotIp plus errergiq�16 que Ie ch1or'e.

s?nt h�mld�s. _',
>, _., ',' .:_ Ct3lui1ci :'est gazeux et plus_ 'energique que·

_ .. \�Ceit:- :actlQll conslstE<_ eli ce que Ie ehlope, Ie' Brame, � qui rtst liq,u).de, - En,fh} Ie Brome

S�_9QfU�m"e�, l_'�y�ro?ene Ae 1'eau,. gae con-.
t 'estplif ,:en�rglque q1t8 1'lode glli 'es� solide.

tt�l1Pa �qtl::�' color��lte; c�l1e-_Cl:est;o�- .. ;� �'Iies:IJ0icls at6m'qu:es de C8E? elerrient� -v.ont,

d�ee p,�� '�.?��p'ene �le ,1 ea�.) mls-,�n �lberte, ·�t: de mArne en angmentani,_ du fluor a l'Iode. :

.�_�.�t 9��te o.xydatlO,? qUl.cMtrmt 1a c0111@m:
.,

_

-. i,�' -, ,
'-. :::' ,

_�L'o�yge�e-}li:br�_ri',aurait'pas lameme_ac- _ ��¢l("'!jj!
ti?fL;tel�ti�J:il.t-a.ce que·dans·le cas quenous' v·'

'/ vertons cJe'citer, c� 'gaz esUtl'e.lat naiSsanL
"i�':- LA' F J�DERAtE

__��'1l!91ec,tile de��elel�ent� "e�t� C0i111ne nOllS Ai?" de la Plebeienne.
.- } :ayoq8A�t" formees ordn:l(lu:.:etr;l�nt,cle deux

_ a.tCnves,:�ort@n;TeBt �lI).i,s'entre eux par'la eo-" REFRAIN:

he,si(;nf Or: au momen�t Oll un'gaz se for,me,. .', .
'-' "'.

'c'est�a-dire a l'etat naisswil, ,8es atomes ne
Assez de :�aux, de l�nnes, cl �njOl, tU�:16S,

�0l!-t p�8 .encore Hnis enirr'e;eux, pemr fOfJ;Iler GrQ:lpes epars de v,aIllant�, travmlleurs
lamolMiTle, 'et par c'onsequenf. iis ont nne 'F¢derons-fious; qu, �ne action cqmm�ne

.

gi�anq:eXa_cilite'de se, CE)ll�b!ner:-avet: GeU}� des, ,N!!>.it1S ouvre en�l:.l e.re des temps ITl6111eurs.
,

/.
autres el@me'ntS'.

'

..' "',
,

jF ,'�Pour la defense de i10S dtoits

: C���t, 'p0ur �ette rais'on q.1H� FbxygM.e miS ,::J�f -

Mille ibis 'on n�'4s vit 'en lutte
e:9'hberie par r.action du '01110r8', se combine, _l, � Et nos durs niaitres mille fbis

it ]e,m.a�ie.re c91qral1te'et la clecolore, , If> Applaudi,r��lt a notre chute, I

:L actION q.ec.olOrante du ohlote est pro-'! '_ ", Pourtant 10rsque nons Ie \foudr-ons,

a�ity' ,o'� le,vo�t� 'par un :ph�nomene'inver�e' ; '.'., Gigantesqu�masse ouvriere,

q��"pr�seNte.l_'auhydi'iEle sulfuFe�x;p�isgue I, Nou's PCHli:<r,ons/redaire el1,poussiere
c�_de�ni:et\de�dlore_la mCl;t-iere.'c6h\)rant�,3� en ." .·te joug qui 1)es.8 snr'nosfronts:
absor:QaneT'oxygefie 'et mettant fh;Vclma:'ene

'" '-,', ,-

' ,

en lmert�.
'

, �
"

.

_ ',,��:'O-, ,
"

,Nos clrQits sont)es 11l�mesp51rtout,;
Le ,chliJT�Wme ave'e I'o![i,gene, six,compo- ,,"

Nos iIiterets sQni! sQlidail'es,
. .

,ses, I un aCldes, ou a�lhy�lflGles;. Les sef.s,de .

,Allpl�s�nous, charges clu licon,
,

qeS"'acides font- une ,htil:iM industrielle : ce'(
, Rester e�claV:Bs ,des salaires?

sO'nt 1�� ��e}s -de l'aciQ:e'hypo.ckloreiux, c'est-�-
" - De l'iilique exploitation "

-'

"dire Ws.hypbchldrites. ,'_ '

.

i

-

•

' Sl1oir'a,jamais }:,eg.olsme !'
.

. :<"·Sf"l;o�' (aft 'p�sse�'-Ull '�(t'oti.rant' d:�'�hiore" "

�

E,C vOir:ayec Ie pau�eri�m�_. �LI ·i �r··�

d,ctn's' une soiutioil d'E�'l;s,oude' caustique, 0'1\ _" ,.', � accrOl��� notre abJec�wn� -:

_ 09ti�nt l'hypochlor�te de' soude, -c'e:)nnu clans'. V'Olas q,'ui,l:na��iez les'outils,'
,Ie c'OmmeTGe sous.le nom d'eau de Javel., , . .ouvrier.sdes cl).ami)s et 'des villes,
sii onjaitpa�ser �e courant de 'chlore au, ,Nous qu� l}O�l1_:' Doui'rir VOs'I):etits"

milieu '(Ie" c�lallx eteinte, on oJitient' llne ,;i\..ffronte'�)�� m@rs inclCiciles, "I,
'P?,UdTG b,la,nche, que les anglais appeUer{t ' Min'eurs; avant l'age bi'1ses,

11-

pOticb:'� it, bla17chz't, C'est I1'n :melange ,d'hy- Magons, qui s(ir,les �lt.itud,es '�
poclonte et de c_hlorure de caicinne. i\' 1 "'1 1

.

l'
'

�'
"

�I-l.;vec es pt.-n s ,es p 'us rnCles

'J?Qur ,pl�nctIir les, ,ti.ssu:S >

-v�geta,\lx an 'Ete6, :ji�uuiliarises,' ,--:
'

.

moyen de cette poudre, on en fait u"ne diss6- '

, ,'l,
-

.", i:'

hition .avec lacll1el1e OIl les �mouillent. E'n-' �� \� : :,._A �OIJtS, hom�nes /le tout riH��l�rs ,I

sqite, on les plongent dans de l'eau �ciclult:,e ',; ", ,QU,l S9uifrezle fmm sous l?- bnre,

avec de l'acide chlorhydrique, on de l'acici� l' -, 'Hom�es qui b�cllez sans' quartier,.
sllli'urique. Sans gette influence, la poudre c� , .'

Et ql� on �xpl()lte san-s me�ure,
b?mwhir perd ,son cblore,. qui agit stH'!He' " 'South'� doul��r;martyrs, ,a,nonsL ..

\

tiSSll et Ie decolm'e,
,

'

:; I

Aux notr-esJOlgnez vos ilmseres -

,

-Le !31"6me �st'e,galen1enb.1ll co;ps q u'-on
"

E� ?�erCh01is �nsem.1ib�e)�s spheres,
n:c trouvo pas a l'etat iibre.:Ses c.omiwses ont.' . �u,regno Ie bonl1euf p0l�r,tous.
beaucOUIl cl'anafogie avec ceux du chlOl'e, Par un irre�fr,agable l)ail "

- 'Isol<�, 1e Brome so :presente sous forine Ql18 notre .uIlioh se resserre

d'un liquide brun, produisant d'epaisses va- De notre chambre. du trav'ail

penr d'odeur suffocante, C'est al�jQurd'hJli l'anniver:-:aire,

rience n'uura pus permis de' devoiler ; autre­
ment dit: puisse un frere plus verse en science

que moi rediger un cateehisme de pel's(herance
pendant que moi je reuni rai tous mes effon s

pour rediger un. petit eatechisme. I

Esperant que Messieurs les, Redacteurs dai­

gneront me faire parvenir leur approbation a

ce sujet.
'

Je me dis leur frere et serriteur.
M ....

Notions. elementaires
-

de Chi,mie

CHLORE,. BRO?I1E. lODE ET LEURS COMPOSES,

Le .Seeretai-re
J. FLECHE. '

VERVIERS .

AssembIee extr,aordinaire, samecli 22

avril, coul' Sauvage, 23, place du Martyr.
Ordre du jour:

-

Ques_tion tres-importante et'noillination de

delegues au congres extraord-inaire -du 23
de'ce/memo IDois, "

,

Se n;_Ullir de sa carte:

FEDERATION LOCALE DISONA:ESE.
..

Le comite de propagande inf( Ime les mem·­

br�s qu'il, a organise-- un� soiree de chant de­

mocra'tique avec une tombQla de lines diman­

che �3 avril, a son-local, rue B.aut-Vil�ave, 4,
au premier.

'
. ,','

NB, Les membres doivent et,re munis de leU1;
carte et y pourront introduire un a1ni moyen­

n3:nt,respons-abilite; il sera perc;u 10 centimes
a l'entree e'n echange d'un billet pour lao tQm­

bola.

GRAND

_organise 'par ,la F.ederation -Liegeoise a

Seraing, rue Cocl�eriU, Ie dimanche) 23 avril
1876: a deux hell res de relevee�

Ordre du jou.r :

,
'D� la,coalitioll �es_ patrons et des moyens

o.e pouYQir meitre uri frein aux' baisses de
salaires, augmentatIon des heures de tri-·
vail, fruit.4e_ cette c.mtlition.

,.j
I It" crtAMBRE DU TRAVAIL

. � ,
.;

.

.Le:climmlche 30 Avril, c1 5 heme�'3 clu soil'
'all �ygne';'Grancl'Pliwe,'

".,
"

,
.

Conference Publique·
r
,§u')'> les, fo\n�lCd�,u?,"S de la SocwlQgie au XIXe

,

:
,

" szecle (S�-8zrnQn) \

PAR T./AVOCAT imCTOR'DE7>HS,
, -'t· N. B,.'- C�t etude sera suivie les jeuc1is 11

:" 18 tit 25 ma:i,' c1 9 henres clu soil'.
"

I' "

' .' L. BERTRAND '

" ',' Secr.etairo (Ie la Qhambre du l'ravail
, ,

_'
.

FED:E;RATION l;>ES l\UNEUlts DU CENTRE
, \" �HAniiuT) ,_

'-' S�an�e du 7,�.ai 1876, it 2 heures de: re­
levee qui s'e tiencli'a' chez Anard Hubert, a
Godard,,;Vilrle.

� 0rdre du jour:
1. -;' Verification des manclat.s ;

.

�.
,

\

2. - Lecture du procos-verbal du 5mars
et du 2 avril 1876 :

_
,

3. - Commmunication ;
4. -- Revision du reglsment ;
5. - Nomination de delegues au Congres

de Gand.
, Nous prions toutes les sections des Mi-

neurs de s'y taire repres�ntcr.
Pour le Couseil :

.J .-B. Burleon.

LE CONSEn.J FEDERAL 'DE� MINEURS n ,

CENTRE (Hainaut) porte a la connaissance
de ses membres qu'une reunion aura liet,

Ie dimanche 30 avril 1876,a g heures duma

tin, chez Burleon, _a Jolimont.
Orc1re du jour:

1. � Verificati.Oll des livres des sections
AVIS

Toutes les sections sent priees d.y en-­

voyer undelegue.
,

Pour Ie Gonseil: Burleon J ,;.. B.

CiRCLE DES '�ATIONALISTES DISONAIS.

Le 3�e cours philosophique aura lieu diman­

che 23 avril, a 2 heures de relevce, chez J.

Ronk.,?r, -rue Neuve1 11, rr Diso�l.
, ' I

LA FRATERNITB(8ection de Godard-VIlle)
rappellc-'a ses membres que les assemblees

ontlieu les 2C et ,4e dimanches de chaque
mois, a 3 heures de relevee, chez Pain.,.Da­

vaine Vi,ctorien" a Godard-Ville.
Pour Ie comlte: PAIN-DAVOINE Augllstin'

,L'U;NION OUVRl:B�RE, �ECTION DE LA LOuVlE�E
P�rte it la connaissance de se3 membres que

les assemblees, generales et ohligatoires ont

lieu 'tous les ,2IDe et les '4IDC ditnanches de chaque
mois, 9 3 hell.res de relevee, chez Moreau

'Alexandre, cabt{retier, a La Louviere. (Ha...

.

meau du Hoquet).'
'

L;E CONSElL FED:B]RAp DES 'SOCIET:BiS RATIO-'
NAjLISTES BELGES aux Societes affiliees.
En presen'ce du silence garde par diffe.,

rentes. societes au sujet de la lettre qui leur
a ete adressee a-Ia suite de la s�ance elu

mOls d,e Fevrier, Ie Conseil croit.devoir prier
: 'c�s Sooietes' c18, mettre Ie plus d'erhpresse­
,

ment possib�e a repondre aux,ques.tl0ns qui
fopt l'obj,eqde G�tte lettre �t 'l10tamrpem

pour se qui}concerrie l'i�npression 'du RegIe
ment federal et Ie Manelat de leur represeL
tanto

--

Pour le'Conseil, F, CORNET,

SECTION DE FLEMALLE"HAUTE •

,

Seali\c_e administrati�e ,tous les premieT� di

manches. du mois, it 5 heures, au soir, €,nez
Strumans, b�ucher. \" �,

'

La Section d'Haine-Marie�bnt,�:porte a" la

.

connaissance de ses meIubres que l,es assem­

bl,ees generales et-obligatoires ont lieu Ie 3me

dimanohe de chaque -moil:;; a 3heures de relevee,
en s�n local, chez Thomas Jean-Baptiste, ca-

baretier, a la-Rest-re.'
/

• I

SECTION DE BESSONRI�TIX LES HERITIERS DU

PROGRES
Assemh1ee tous les 2n:e'el ,tme dimanche de

chrrqiIe mois, � 5 heures du soir"chez Mercier ....

L�opold.
-

,�e Groupe d�s �1ecanici�ns de Morhmwez,
11 tiendra desol'mais ses seances Ie detlxieme

dimanche'de chaque mois, it 3 heure� precises,
chez J. Ghislain cUt Bernns, a Morlamvez.

ED. vente a1f b�re'au d� j.ournalle:Mirab.eau.
Les brochUl'es ciu cltoyen Rocher fa moitie

'prix e'est-a-�ire 25., centimes.
,

_

-, Titres des 'brochures;

,

Les secrets, de comp,i,gnie de, Jesus. -\Les
amourettes au 'confessiounal. -'Plus do bOll

Dieu ni de mauy:iis Diable. '- Les crimss,des

Papes. -� Les Mysteres de la confession. -

l.e charlatan\sme Z',sacerdotal _ Les amours

/ des �apes _' Lilieligie,use, 'en c�emise e� Ie j'e:.
sl,lite -tout nu. ,-'- L'eve!1ue en�caleQon. '_ Les

niysteres de la papante. - Messieurs les capi­
tulards et Ies choyens comrnllnards. - Les

priso�s e� France, - Les crimes des princes
d'orle'ans. - Les crimes des R0is et Empe­
reurs ,de France. -- La police secrete en'France

'

et �ll Vatican - L'elllluql�e de Frushdorf, ou
Ie Ro,� je.s,u�te. -;-"La passion deNotre-Seigneul'

, Mac-Ma4on. � Les policonn�ries de la Veu¥e
£1e feu M. de Sedan. - Judas! ! ! encore Ju­

das! - QU'est-ce - que Ie tl:availleur ? Rien.

, Que ,doit·�r etre'? Tout.
.

'

,II IMP. E. PIETTE & ce, VERVlERS .

."


